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Répondez en fonction de votre degré d'accord avec les affirmations suivantes. Les réponses suivantes 
sont possibles :  

1 - pas du tout 
d'accord 

2 - pas d'accord plutôt 
que d'accord 

3 - d'accord plutôt que 
d'accord 4 - tout à fait d'accord. 

 

 Réponse 
1 Le succès est basé sur la survie du plus fort ; je ne me préoccupe pas des perdants.    
2 Je me retrouve dans les mêmes types de problèmes, à chaque fois.   
 3 Pour moi, ce qui est juste, c'est tout ce que je peux faire.    
4 Je m'ennuie souvent.    
5 Dans le monde d'aujourd'hui, je me sens justifié de faire tout ce que je peux pour 
réussir.   

 

6 Je trouve que je suis capable de poursuivre un objectif pendant longtemps.    
7 Mon but principal dans la vie est d'obtenir le plus de bonnes choses possibles.    
8 Je ne planifie rien très longtemps à l'avance.    
9 Gagner beaucoup d'argent est mon objectif le plus important.    
10 Je me désintéresse rapidement des tâches que j'entreprends.    
11 Je laisse les autres se préoccuper de valeurs plus élevées ; je me préoccupe avant tout 
du résultat.   

 

12 La plupart de mes problèmes sont dus au fait que les autres ne me comprennent pas.    
13 Les gens qui sont assez stupides pour se faire arnaquer le méritent généralement.    
14 Avant de faire quoi que ce soit, je réfléchis soigneusement aux conséquences 
possibles.   

 

15 Prendre soin de moi est ma priorité absolue.    
16 Je me suis souvent disputé avec d'autres personnes.    
17 Je dis aux autres ce qu'ils veulent entendre pour qu'ils fassent ce que je veux qu'ils 
fassent.   

 

18 Lorsque je suis frustré, je me défoule souvent en criant.    
19 Je serais contrarié(e) si ma réussite se faisait aux dépens de quelqu'un d'autre.    
20 L'amour est surestimé.    
21 J'admire souvent les escroqueries très intelligentes.    
22 Je m'efforce de ne pas blesser les autres dans la poursuite de mes objectifs.    
23 J'aime manipuler les sentiments des autres.    
24 Je me sens mal si mes paroles ou mes actions causent une douleur émotionnelle à 
quelqu'un d'autre.   

 

25 Même si j'essayais très fort de vendre quelque chose, je ne mentirais pas à ce sujet.    
26 La tricherie n'est pas justifiée parce qu'elle est injuste pour les autres.    

 

 

  



Levenson Self-Report Psychopathy Scale (LSRP) 
Levenson, Kiehl & Fitzpatrick, 1995 

 

Suivez les étapes ci-dessous pour calculer les scores des facteurs et le score total :  

1. Pour les affirmations 1, 3, 5, 7, 9, 11, 13, 15, 17, 21, 23, écrivez la somme des réponses : _______ 

2. Pour les affirmations 19, 22, 24, 25, 26, inversez les réponses (1 se transforme en 4, 2 en 3, 3 en 2 
et 4 en 1) et écrivez la somme des valeurs obtenues :                                                                    _______  

3. Pour les affirmations 2, 4, 8, 10, 12, 16, 18, 20 écrire la somme des réponses :                    _______        

4. Pour les énoncés 6 et 14, inverser les réponses (1 devient 4, 2 devient 3, 3 devient 2 et 4 devient 1) 
et écrire la somme des valeurs obtenues :                                                                                          _______ 

5. Inscrivez la somme des valeurs obtenues aux étapes 1 et 2 (score du facteur primaire) :     _______          

6. Inscrivez la somme des valeurs obtenues aux étapes 3 et 4 (score du facteur secondaire) : _______          

7. Inscrivez la somme des valeurs obtenues aux étapes 5 et 6 (score total du test) :                  _______ 

Informations supplémentaires (par exemple, données sur les personnes qui passent et/ou 
administrent le test) :     

Résultat* Faible niveau Niveau moyen 
Niveau élevé 
(risque de 
psychopathie) 

Niveau très élevé 
(psychopathie) 

Facteur primaire 16 - 35 36 - 42 43 - 49 50 - 64 
Facteur 
secondaire 10 - 22 23 - 26 27 - 30 31 - 40 

Score total 26 - 57 58 - 68 69 - 79 80 - 104 
Basé sur la division du facteur primaire de Spencer, R. J., & Byrne, M. K. (2016). Relation entre l'étendue des caractéristiques 
psychopathiques chez les dirigeants d'entreprise et la satisfaction professionnelle ultérieure des employés.  

L'échelle de psychopathie de Levenson (LSRP) se compose de 26 énoncés et de 4 réponses possibles. 
Elle a été mise au point par Michael R. Levenson, Kent A. Kiehl et Cory M. Fitzpatrick pour mesurer 
les traits de psychopathie dans des populations non institutionnalisées.  

La psychopathie primaire consiste en un manque d'émotivité et d'indifférence à l'égard d'autrui. Elle 
se caractérise par une réduction de l'empathie et de la culpabilité. Les individus présentant des 
niveaux élevés de psychopathie sont totalement rationnels, dépourvus d'anxiété et possèdent un 
charme interpersonnel considérable. Ils sont manipulateurs et trompeurs. La psychopathie primaire 
de l'échelle de Levenson peut être associée à la psychopathie interpersonnelle et affective des tests 
PCL-R et PCL:SV de Robert Hare.  

La psychopathie secondaire se caractérise par une forte excitation émotionnelle et des problèmes 
psychologiques. Les individus présentant des niveaux élevés de psychopathie secondaire sont enclins 
à des comportements destructeurs, à une réactivité accrue, à l'impulsivité et à une incapacité à 
contrôler leurs émotions. La psychopathie secondaire de l'échelle de Levenson peut être associée à la 
psychopathie impulsive et antisociale des tests PCL-R et PCL:SV de Robert Hare.  

* Ce test ne peut être utilisé que pour faire une évaluation préliminaire du niveau de traits 
psychopathiques d'un individu. Il n'est pas destiné à établir un diagnostic définitif et ne doit pas être 



pris tel quel. Toute suspicion de prédispositions psychopathiques doit être suivie d'un test plus détaillé 
et de l'assistance d'un spécialiste approprié (psychologue ou psychiatre). Ce test est présenté dans le 
cadre du projet Antiviolence.io, qui vise à informer et à lutter contre le problème de la violence dans 
la société. Tous les détails et les références aux recherches sur la psychopathie se trouvent sur le site 
du projet. 

Note d'information ! 
Selon la théorie du mécanisme d'inhibition de la violence, l'individu moyen et sain possède une forte 
résistance intérieure à faire du mal à autrui. Ce mécanisme joue un rôle important dans le 
développement d'émotions morales telles que l'empathie et la culpabilité. Et le résultat de son 
dysfonctionnement est l'émergence de traits psychopathiques, en particulier ceux liés à la 
psychopathie primaire. Comme le montrent les données statistiques, la majorité de la population se 
caractérise par des niveaux faibles ou une absence totale de traits psychopathiques et de 
comportements correspondants. En même temps, les personnes qui commettent des actes de 
violence prémédités, et en particulier des meurtres, ont généralement des prédispositions 
psychopathiques élevées. La capacité à commettre des actes de violence délibérés, planifiés et 
intentionnels sans résistance intérieure est un trouble qui nécessite une intervention thérapeutique. 

  

 


